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sua* aucaa frai» de coupon» français, 
belge* e t étranger», ttaneeignemeat* gratuit». 

O R O I U M BCMMSE 
Lee saaratapa* te «traitent, utrea contre argent, 

argent contre titre*. Courtage un franc aai mille, 
L a Masott ae »» charge d'aucune opératioa à terme, 

•an» ancua» frai» eonplémentairé» pour toute» le» 
«Biratioat effeetuée» aux bonne» belge». 

Amateur» Photagraytes Demandez l e* 

PLAQUES PHOTOGRAPHIQUES^ 

G U I L L E M I N O T 
PAPIERS-PRODUITS* 

â T A T - O I V H » 
ROUBAIX. — Dcilarations de naissance* lu lundi 3 

juin. — Henriette Dévalai, ru* il* le. iVumg-eette, cour Ivn, 
S. — Uabrielle l)ueoul<«ar>wr. rue d'Kpinal, 23. — Iierthe 
l>»»»*»rtier, rue de Bétaun», 11. 

Mariaçfs. — Jean Baptiste Bnmelle. 24 ans. paveur, 
quai de Canl, 14, et Léonie Deronbaix, 25 ans, bobineuse, 
m e de l'K(>eule, 42. — Auguste Roger. 24 ans apprêteur, 
m e de la I'otennerre, 18, et Marre Quat.«ui<iis, 26 ans. 
couturière, rue de la Potennerie. — Jean Pcrrouche*, 24 
an», coiffeur, a To-trr-oing. et Maria Favier, 22 an», • » 
profession, rue des Ogier», 8. — Henri Manrrm, 26 ans, 
tisaenuHj, rue Lalande. maisons Dumoulin, et Mario San 
Ira, 29 ane. repasse»**, rue du Tilleul. 189. — Fidèle 
Capon, 23 aas. menuisier, rue de Ne>abise, cour St-Pierre, 
TA, et Netalèe Frappé, 31 ans, servants, m e des Champs, 
20. — Ijeuia Piat, 28 ans, sans profeseien, rue de te Fosse-

• aux Chêne». 8. e t Jeanne Weleomme, 24 ma, san» -Pcrfe*-
«ioTK nie Mime»*!, II-

Déclarations de <Tccè>. — Marie VerlmoTn, 90 an-), m e 
de < Longues-Haies, ces» Roit»«»l-B»rr. 19. — Gustave Te-
aeul, 3* anai -rue Nais, 25. — Henri Vanddtorrpe, 56 au», 
rue de» Loeiguee-H»*»», cour ])e»ria»*ux, 17. — Marie 
Xeetement, 74 ans, rue Meyerbeer, 7. — Onsrave Lom-
xoaert, 4 moi», rue d'Kspagne, 2. — NanoLéon Dektyser, 
4 aaa, rue Miltcn. 4. — Louis Vandebj-owcke, 6 moi», rue 
du Tilleul, cour ToDneaài" 15. e— J.-B. Sellier, M an», rue 
de Blantlicm.iille. 

TOUKCtHNO— Déclaration? de naissances du 3 juin. 
— Uarie Qu'vv. ra» du Ofrnquet, 20.— Fernande Vienne, 
rue de la Taaai». 117. — Maileleinc Vanlède à la Mater­
nité. — Odile Block. rue des Maraîchers. — Gabrielle De-
roose, i la Maternité.— Angèle Padoux, contour d*i l'Abat­
toir. — Xaria QtMaqaiir, rue de Crau, 23. — Blanche 
Moreels, nie de 1 Ki mirage. — IMerre Toek, ru» de 1» 
Latte. 191. — Emile I«lraand, n e d'Anziu, 13. — Adel­
phe Vroland, qu.ii des C'ar.oïïers. 

Markezts. — Charte» DuU-rte 23 tn», éthantUlonneur, 
et BlaneTic Laaape, 22 a»s, couturière. — Hector J^uridan, 
25 ««a, rmpl.»yt;, et Clémence Pinoy, 23 ans, soigneu-e. — 
Théopaile Dagroot», 24 ans garçon bou'«nger. et Kugc-
uie NuTitcns. 21 ans. lfs>iveuse. — Je;m De»ru>o», 25 
une «ans nroteeaioo, et Halène Leroeol 25 ans sans pro­
fession. 

Deemration» de ilécèa. — Pierre Devroe 50 ar=, ruo 
Nationale 122. — Pieire Dnterte. 49 am. m e Nationale, 
122. — Maurice Dcvos, 10 mois, m e d'Anir. 72. 

CROIX. — Déctaraefoaa de uaaaaaaedi du 3 juin. — 
Louis BoaUager, nie Kléber, 50. — Marceline Jarde», 
rue Kléber. 133. — Kejile Knokiert, me de Belfoit, 10. 
— Kmâe Alexandre, me de ItiiraYille, 51bi«. 

FakMcatK-ns île mariages. — Dominique Klaut. 27 an», 
chaunVer. à Croix, et Valenilne JJIH.H.H. 19 an». *e»iveuse 
à Anrer-i. Erm st I^<tiemie, 24 «r», retier à Croix, et 
Zoé Bubeiu, 26 ans, couturièie à W.ittrelos. 

DéaLiratinii de deiè». - - Auguste Coehtteux, 60 ans, 
lacM *rofev*iiin, iu-3 de Rf.unarx, 20. 

ANNAPl'KS. _ Déclarations de naissances dn 3 juin. 
— Maurice Lemuine, Urand'Rue. — Désiré Olirier, rue 
d» }r% Justice. 

LTS. — Daulaimtion de asahasaMi du 3 juin. — ifar-
guciite Lej>oulie. rue Paatear. 

DaeeK'.— Maria Soubrie, 15 ans, me dn Progic«. 
BA1.SIEUX. — Déclaration de naissenee du 3 jsm. — 

Jttliat Cea-iue, Petit-Baiiknx, la Place. 
LKFTtS, — Dtelaratioii de naissance du 3 juin. — Ro­

bert Varies» he, au Xonreari Jeu. 
MOUVAUX. — Déclarations de décès du 3 juin. — 

Noil Dufermoiit, 5 moi.<, ccur Vacquicr. — Mtljuie Va-
n)>ove>, 78 ans, îae Mirabeau. 

MARCQ. — Décl.uration» de naissances du 3 juin. — 
Jules Parsjs, diemin des Peuplier». — Suzanne Verhae-
gen, cotuf Lifiset. 

LiN BELLES. — Déclaration de déiè» dn 3 juin. — 
Aline Vanhmrt-te. 33 ans, tisseranle, rue Bas**e. 

RONCQ. - Mariage iln 3 juin. — Oeorije» Deltonr. 23 
ans, employé, de mairie, et. Irma Marchand. 24 uns, sans 
profession, à Farhe». 

MKNIN. — Déclarabinrrs de naissances du 3 juin. '— 
Madeleine Werbrouck. rue "W.ihis, 2û. — André Dierc-
keiw. rhe île Courtrai. 20. 

D^c'araiion de décès. — Gaston Vandamme. 21 ans, 
MIM'SCRON. — Déelaratinna de naissances du 3 juin. 

— Leea Hantekeete, Haut-.luda». 59. — Renii Cottens, 
cour St Pierre 

Déclarations de décè». — Augure CaUewafrt, 20 mois, 
rue des Artiste». — Vietor Salvin, 9 aaa. rue du Hai-
aaaft, 28. — Alphonse Poliez, 17 fours, chemin Croi 
se. 22. 

KSTAIMPUTS. — Dé kmtion de déei» du 3 juin. — 
Cclosrine Deldalle, 87 ans, humtau de Herinnniiont. 

IIHe Mario Ayuaard, jeune haie de 20 ans, h a b i t a n t 
e l iea^an père à U Maisonnet te de P e y r a t de Be'.Uac 
( H a u t e - V i e n n e ) , fut a t te into d'une mnladie graves 
qui se prolongea pendant plusieurs année». E l l e 
ava i t l u t t é longtemps e t sans succès lorsqu'elle trou­
va un jour un remède qui , lui donnant la force et 
la r igueur , lui fit remporter In victoire e t retrouver" 
la santé . Cet te forcé 'oi ft é té transmise par un 
puissant régénérateur d o «aBj , Je». Pi lu les P ink . 
An»»i avec quelle je ie et quel sentienent de recon­
naissance a-t-ello écrit ce qui suit : 

« J 'é ta i s a t t e in te d'anémie depuis trois ajej, j 0 

souffrais do grands maux de t ê t e , do points de côté 
e t de violents maux d 'es tomac J e ne pouvais plus 
srrpportrr anenne nourriture et , si jo prenais lo 

F' 

Mlle Marie A V M A B D , d'-apiès une photographie. 
moindre a l iment , je ne pouvais pas le conserver. 
J 'é ta i s devenue trè» pâle e t ex trêmement faible. 
Malgré tous les soins, t ous les t ra i t ements , mon é t a t 
s 'aggravait . Une. circonstance fortuito me sauva. 
Ayant entendu vanter l'efficacité des Pi lu les P ink , 
je voulus les employer et c'est à elles que jo dois mon 
retour à ta santé." Tontes mes souffrances o n t d is ­
paru, j'ai repris de belle- couleurs, je? mange e t 
digère bien et mes forces sont bien revenues . » 

Jeunes filles, vous sentez-vous affaiblies, avez-vous 
des étourdissements qui font de votre t ê t e comme 
une roue qui tourne-, sentez-vous des crampes qui 
vous tordent l'estomao e t vous empêchent de prendre 
la moindre nourriture ? Suivez l 'exemple de Mlle 
Avmr.rd et sachez que les P i lu les P i n k en enrichis­
s a i t votre sang rétabliront votre santé , vous ren­
dront vos forées, supprimeront chea vous ces affec­
t ion- dont vous souffrez e t guériront mémo l 'anémie, 
la chlorose, la neurasthénie , l es migraines e t les 
maladies de l 'estomac. L'homme aussi bien que la 
femme pourra combattre l'affaiblissement général 
par l'emploi dos Pi lu les P i n k e t nne vie exempte do 
maladies sera assurée par un sang pur e t généreux 
que procureront les P i lu le s P ink . Ces P i lu les sont 
en r e n t e dans toute» les pharmacie» et au dépôt 
principal : Gablin e t C'ie, 23, rue Ual lu, Par i s . Trois 
francs c inquante la boite e t dix-sept francs c in­
quante par six boîtes franco contre mandat-poste . 
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CENT MILLE FRANCS 
ù qui prouvera qtttt n'a pas êto 

radicalement guéri par la 
VÉRITABLE LOTION MIRACULEUSE 

goutte* da précieux liquide sur la fêle: Huit 
jours «près ce petit accident, sa femme le 
regardant faire sa toilette, s'aperçut que sur 
le sommet de sa tète qui était littéralement 
chauve, figurait une plaque de 3 cent, sur 5. 
Regardant de plu» près, qu'elle ne fut pas »a 
stupéfaction, en reconnaissant un léger duvet 
qui avait poussé là en quelques jours; un 
mois plus tard, la touffe magique atteignait 
I centimètre. On renouvela l'expérience et 
•près quclqaes jour», une deuxième nous»e 
s'ajoutait a la première. Ce fut ensuite pour 
la télé entière, qui est aujourd'hui bien 
garnie d'une épaisse chevelure. 

Cette découverte phénoménale est aujour­
d'hui mise en vente par son inventeur. Il a été 
fait de nombreuses expériences et sur tou* 
les âges; toutes ont réussi; chute des cheveux 
et barbe arrêtée immédiatement, repousse 
entière après un mois. 

Cette lotion réveille la léthargie qu'ont 
snbie par des excès ou maladie quelconque, 
les racines des cheveux, lesquelles ne peuvent 
mourir, puis qu'après notre mort, tes cheveux 
et la barbe continuent à pousser. 

C'est donc une découverte qui fera du bruit 
par la force qu'elle donne au cuir chevelu. 
Bientôt on pourra dire que grâce à elle, il n'y 
aura plus de tête» chauve», ni de têtes blanches. 
II n entre dans sa composition que des 
produits nouveaux tenant seulement de la 
parfumerie et c'est à bon droit qu'elle a été 
appelée la v é r i t a b l e l o t i o n m i r a c u l e u s e . 

Pour se la procurer franco, adresser i 
M. GRÉBERT, 109, R u e du B a c , Paria: 
POUR LA FntNCi, H U I T F r a n o a 8 5 o e n t . 
POUR L'ETRANGER, D I X F r a n c s 5 0 c e n t . 
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T o u t e s l e s H e n - n i e s 
ttDtsMEletJeriommfa 
sont absolument i 

R A lai R AC P r"E 

m u t e t )our u n s u ««plicer et u s a Kccuionocr «ueu/i» Mn 
néme en travaillait, tt eat irxitlblt tt tmotrctutibit au touchv. Cei 
la véritable parfeclioa de rapparast bassavaere eaiu rt-eenrie et ta 
seul lui puieee arriver fc la pjuarlaoB aams opération La Drecliur» 
ai inten'Sean'e sur la Hernie co ae trouve d e m i rt rtrr'tante ce 
BOaveatt hawoage avec aea asode d arp! cation, «m c»*os-e irwnt 
el avec di»-rnion a loule» les personnes q 
M. CLAVERIE, ipécialutc. Z3*. Faubourg I 

«NOUVEAU 
P N E U M A T I Q U E , iœpcrajeabto 
e t a u a r e t a o r l a l b r c v t l é . .§.*..«.), 
le eeul qui puieee être p o r t * 

-*ftt. H - . A . F*J\>.1-+MLEI 
L. DECRAENE-MATHIEU ET C" 

M - M , r u e d e l a « a r e , 18-34), R O ! R i | ( 
B o n n e t e r i e , G a n t e r i e , C h e m i s e s , Cola, Cravate» , 
L i n g e r i e p o u r d a m e » , J u p o n » e t Chemise t t e» 
S o i e e t F a n t a i s i e , R i d e a u x , L i n g e d e T a b l e . 
C H E M I S E S s u r a r v É B S T J H E S 

BRODERIES ET TAPISSERIES A LA MAIN 

ÉTABLISSmENTSAmTAIREDODVILLCTTP 
avenue Kléber, p lage de MAf.O-LESBATSS \ 

Traitement maritime 4e l'«&émie, iiiTe«*.tiOBs oisemes el articulaiM, 
eotaigu-, mal de poit, etc. — Yiilàsiatxrt*. — Htdrothar.p»» . . . U i 
malaiTîesroiita.peQsnnc -ont pai ad mues. —DiriféR«r des reli£K0Mt, 
KeUMisseaeoteit ouvert tonte l'annûe. £4370-

GOFFIN & GABEREL 
4 8 , r u e d e l ' E p a u l e , K O I l l A I Y 

ENTREPRISE GÉNÉRALE 
d e TRAVAUX d e 

MAÇONNERIE, DALLAGES, CIMENTAGES 
P l « r < i < e s , M a r b r e s , P l o f o n n o g e 

CITEESIt.VAG PERFECTIO.V.XÊS POUR CAVES 

I / È T E R l x E L L E B L E S S É E 
n L'éternelle blessée », c'est Michelet qui appelle 

ainsi la femme. Combien, Mêlas * l'expression es t 
jus te '. C e s t surtout dan* les grandes villes, dans les! 
centres , dans les agglomérations que l'on peut cons­
t a t e r ce t te terrible délicatesse de santé de notre 
charmante compagne. Son ennemi le plus grand dans 
les vi l les , c'est la const ipat ion, qu'il s'agit de com­
battre arec énergie e t constance. E n vérité , c'est 
faci le , point coûteux, joint désagréable e t plus que 
t o u t e autre chose efficace que de prendre à jeun un 
verre d'Huiiyndi-Janos, de temps & autre , sans rionr 
changer à la manière de vivre. La constipation est 
ainsi év i tée , grâce à cet te enu purgat ive minérale 
ni concentrée, ni chargée, e t qui const i tue do l'avis) 
de tous les médecins , le purgati f lo plus complet qui 
oxis te . Réclamer la marque. 87148d 

C A I S S E D ' E P A R G N E D E R O I U t i l 
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Le» opérations du mois de juin sont suivies : A Ronbaix. 

f»ar MM. Aognste Penn'l, A. Veruier-l.agache, L. Ilouxet-
toussemart et Edouard Blcuez, liircctenrs. — A Lannoy, par 

H. J. Mulliez Uelattre. — A Croix, par MM. Ad. Nertonsel et 
Aleide Couturier — A Wattretos. par MM. Louis Leuridan et 
LouitBcatcarl — A A»eq, par MM. Louis Verdiére et J.-B. Crucq. 

èVm~da Gtronu7 A i r n a n MEésTÂI'lM. 
Imprimerie A L F R E D Rxaoux, Grande-Rue. i\. R .ubaix. 
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Honneur d'Artiste 
I » e t r O c t a v e F E T T I L L E T 

de l'Académie française 
Suppose* que, dans une heure de folio il épouse 

ane bile sans dot: c'est la gène, c'est la misère. . . e t 
c'est, par-dessus le marché un détestable ménage . . . 
Car une fois sa fantaisie sat isfaite , mon neveu pren­
dra i t nécessairement en horreur la femme qui l'au­
rait réduit à cet te existence 'besogneuse. . . Il es t 
vrai , qu'il est, jusqu'à présont, l'héritier de nia for­
tune . . . Mais , primo, je ne suis pas morte . . . J e puis 
encore vivre une trentaine d'années. . . (Elle y t e -
nu i t 1) E t M"-ando, si jamais Pierre se mariait con­
tre mon gré , non seulement il n'aura plus rien à es­
pérer de moi dans lo présent, mais jo déclare que 
Î*9 le déshériterais sans une minute d'hésitat ion. . . 

I y a un nevon de mon mari qui n'en serait pas fâ-
ehc . . . e t même ma conscience en serait plus tran-
qailre, par parenthèse. . . Maintenant , ma bien chè-
re pet i te , que je vous ai ouvert mon coeur, commo 
j 'en sentais le besoin, i l me reste nne prière à voue 
adresser».. J e vous ai dit combien j 'étais sat is fai te 
de vos a t tent ions e t de vos soins . . . Puis- je espérer 
que, de votre côté, vous me savez quelque gré du peu 
que j'ai pu faire pour vous:' 

— Madame, vous ne pouvez en douter . 
— E h bien, mon enfant, reprit madame de Mon-

taùron, avec une certaine solennité , vous avez en 
ce montent une occasion de vous acquit ter pleine­
m e n t envers moi . . . Donnez-moi votre parole de no­
ble.f i l le que ce que j e viens do vous dire restera à 
jamais un secret entre nous deux '( 

— Madame, je vous la donne. 
— Vous êtes parfaite , ma mignonne. . . Embrassez-

moi encore. . . Voulez-vous dire en bas qu'on ne m'at­
tende pas pour déjeuner ?... J e ne suis pas très b ien . 
D è s que je ni abandonne, comme je r i ens de le fai­
re, à ma malheureuse sensibi l i té , je suis malade . . . 
Vous direz seulement à J e a n de me monter ici quel­
ques pe t i t e s choses . . . co que vous voudrez-... V o u s 
ccnnai--ez mes goûts , mon enfant ? 

— Bien , madame. 
E t Béatr ice sort i t . 
S'il y ava i t e u , comme on ne peut l e nier, dans 

la longue homélie de la baronne, une certaine part 
de véri tés prat iques , on pardonnera à maileiuoisellc 
de Sardonne de les avoir médiocrement g o û t é e . . . 
Ce qu'elle ava i t , en revanche, apprécié et senti avec 
la dernière intens i té , c'était la fausse bonhomie, 
la malice sournoise la perfide e t cruelle diplomatio 
dont ce t te méchante fée l 'avait enveloppée et tor­
turée pour la i arracher finalement le plus douloureux 
dos sacrifiées. Car, depuis quelque temps , il lui ava i t 
é té impossible de ne pas so reprendre à espérer : 
il n'avait pu lui échapper que le marquis de P ier -
repont, froidement poli avec ses rivales , redoublait 
pour elle d 'at tent ions respectueuses e t presque t en ­
dres. Les inquiétudes mêmes de la baronne et les 
précautions hypocrites qu'elle vena i t de prendre t é ­

moigna ient asscx que les disposit ions d u marquis: 
lui é ta ient suspectes e t que Béatr i ce avai t eu rai­
son d'espérer.. . E t ma in tenant elle se trouvai t l iée , 
non seulement par ses obl igations et sa parole en­
vers la baronne, mais encore plus é tro i tement peut -
être par l ' intérêt même de celui qu'elle a imai t et 
dont la fortune ou la raine é ta ient désormais dans 
se- mains. Car elle avai t trop appris à connaître lo 
caractère do madame de Montanron pour douter 

u n instant qu'elle n'exécutât à la le t tre la menace , 
de déshériter son neveu s'il osai t se marier contre 
sa volonté . 

D a n s sa détresse , la malheureuse j eune fille e n 
é ta i t rédui te à redouter co qu'elle avait le plus sou­
ha i t é au inonde e t , dans la crainte d'une épreuve 
au-dc--us de ses forces, à prier le ciel de n'être pas 
a imée . 

Mais elle é ta i t a imée . . . Ce n'éta i t pas sans de 
violents combnts intérieurs que le marquis do P i e r -
repout s'était abandonné de sa passion secrète pour 
mademoisel le de Sardonne. Frappé dès le premier 
jour par sa beauté , intéressé par son infortune, il 
s 'était mis d'a'bord sagement en garde contre UD 
sent iment dont il apercevait les dangers ; mais ses 
ass iduités forcées chez sa tante , le met tant fréquem­
m e n t en présence de Béatr ice , avaient dé"joué ses 
bonnes résolutions. S.» passion a v a i t grandi peu à 
peu, e t i l en é ta i t arrivé, par degrés, à cet é t a t d'es­
prit du cœur e t des sens où un homme ne connaît 
plus sur la terre qn'une seule femme désirable. P o u r 
rester dans l 'exacte vér i té , nous n'oserions dire qne 
le rêve inspiré a u marquis de Pierrepont par l 'at­

t r a i t sombre e t profond de 1» belle lectrice eût pris 
tout de sui te la forme du mar iage . Le marquis é t a i t 
tort loin d'être un malhonnête homme ; niais il a v a i t 
beaucoup vécu dans le monde e t dans les cercles, otl 
les crimes d'amour ne sont pas jugés très sévère­
m e n t . L a passion, d'ailleurs, a d'étranges compromis, 
e t , dans les c irconstances où la femme est en j eu , 
i l n'y a guère de parfai t honnêt? homme. Pressen­
tant qu'il ferai t très difficilement agréer à sa tante 
un sent iment qui bouleversait tous ses plans, il put 
ag i t er un instant dan» son âmo impat iente des pen­
sées de séduction. Mais son fonds d'honneur prit le 
dessus . L'amour resta aus- i ardent et plus pur 

La conduite exemplaire de Béatr ice , dans la s i tua-
. t i on si pénible et si dél icate que le malheur lui 

a v a i t fa i te , ava i t fini par toucher le cœur do P i e r ­
repont, au meil leur endroit . Cotte jenne femme, 
éprouvée , et comme épurée par la mauvaise fortune, 
sérieuse, belle et chaste , é t a i t bien la figuro qu'il rê­
v a i t de voir à son foyer, pour en être l'honneur e t 
le charme. 

Son séjour prolongé aux Genêts , dans ces der­
niers temps , on le rapprochant encore do mademoi­
selle de Sardonne par des relations quot id iennes , 
a v a i t de jour en jour exa l t é sa passion jusqu'à ce 
degré où elle pouvai t devenir rebelle aux plus forts 
arguments de la raison, on du moins de l ' intérêt . 

L' intérêt de Pierropont , dans la quest ion de son 
mar iage , é t a i t si c la irement d'obéir aux désirs e t 
aux inspirat ions de sa t a n t e , qu'il y eût eu do sa 
part une vér i table folie à lo \ n c c o n n a i t r e . 
Aussi ne le méconnaissait - i l pas , e t c'est ce qui prê­

ta i t un caractère plus dramatique à la lut te qu'il 
soutenai t en lui-même, depuis de longs mois entre 
la raison e t la passion. La raison lui disai t e t lui ré­
pé ta i t bien haut qu'on cédant à ses propres s ent i ­
ments e t en contractant un mariage d'amour, i l 
courait le risque très vraisemblable de perdre, avec 
les bonnes grâces et les l ibéralités de sa t a n t e , l'es­
poir de sa riche succession. Il pouvait tomber en, 
môme tempe, dès ce moment , dans une s i tuat ion d o 
fortune re la t ivement é tro i te qui le condamnerai t k 
de pénibles sacrifices. I l n'étai t ni u n enfant , ni un , 
étourdi . I l savai t ce que coûto la v ie . II aimait- l e s 
d is tract ions de la h a u t e ex i s tence paris ienne : les 
chevaux, les théâtres , le luxe . I l a l la i t falloir peut-
ê tre , renoncer e n grande part ie à t o n t cela, e t , co 
qui p o u v a i t être plus dur encore, imposer à cel le 
qui serai t sa femme, les îrwme- pr ivat ions . L'a imait -
il assea, — l'aimerait-el le assez el le-même pour q u e 
leur mutue l l e tendresse compensât t o u t ce qui poa-
vai t leur manquer dans le présent e t leur échapper 
dans l'avenir f — Il y avai t des heures on il V». 
croyai t dans l'effusion de son cœur ; il y en a v a i t 
d'autres où la pensée de son budget rétréci , de ses 
goûts contrariés , de son avenir sans espérance, 
de sa femme malheureuse , l 'arrêtait sur le sueil d'u­
ne résolut ion. . . 

Trois jours après l 'entret ien qu'il ava i t e u aveo 
madame de Montanron et où il lui ava i t à moi t i é 
l ivré son secret , peut-être par mégarde , pent-êtreV 
avec in tent ion , le marquis de Pierropont se présen­
t a i t dans l'après-midi chez sa vois ine, la v icomtesse 
d'Avmarct . (A su ivre) . 

> 
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immcis utuus IMMEUBLES 
TRIBUNAL DE COMMERCE 

DE TOURCOl.Nt; 

Les créanciers de la fail l ite 
d u s ieur Vandermoere , cor­
donnier à Tourcoing, sont 
invi tés à se réunir lo 15 juin 
1901, à 9 heures 1/4, salle 
de s assemblées de créancier» 
du Tribunal de Commerce de 
Tourcoing, pour délibérer sur 
le compte définitif du syndic. 

534 34d 

SOCIÉTÉ ANONYME 

ras 

ETABLISSEMENTS 
EYCKEN 4 L LEROY 

lauifarars ne prarolti cIMrjin 
C a p i t a l : D e u x M i l l i o n s 

SlÈr.X SOCIAL : 

A " W ' a s c x - i a . e l i a l (Nordj, 

Convocation des Actionnaires 
Les actionnaires de la .S'«-

ciêté nnorrr/TTt*' des Etablis-
ttments Xijcken et L e r o y , à 
W a s q n a h a l , sont informés 
qne l'Assemblée générale an­
nuel le aura lieu i Li l le , le 
27 ju in 1901, à deux heures 
e t demie , dans l'nne des sal­
l e s de l 'annexe du Orand-
H ô t e l , 1.3, rue Faidherbe . 

Ze Président, 
Ch. CAMTJSUT. 

O R D R E DIT J O U R 
T. Rapport du Conseil d'ad­

ministrat ion ; 
2 . Rapport du Commis-

aaire des comptes ; 
3 . Mis© aux voix du comp­

te-rendu da Conseil et adop­
t i o n des comptes ; 

4 . Nominat ion d'un Com­
missaire pour l'année 1901 ; 
M . Cainelin, expert -compta­
ble à P a r i s , eat rééfigible. — 
F i x a t i o n do sa rémunérat ion. 

Nota. — Les t i t r e i pour­
ront ê tre déposés chez : 

M M . Camnset et Cie, ban-
ajniers, à Reiras ; 

Henr i Devi lder et C'ie, ban-
qaiers , à L i l l e ; 

Soc ié té générale pour fa-
vorisef le développement d u 
commerce e t de l'industrie en 
F r a n c e , k Li l le . 87160 

PLAGE DE MALO 
Location» sur digne et autre» 

Prix tr*-s modérés. 
S'adr. Aarence Pale i l l l enx . 

I l , avenue Bel-Air, Malo. MJ44 

A .FUDRE OD A LODER 
Etudes de M* GttUQtiMntLES. no­

taire t Tourcoing et de M» 
RÊQUILLART, notaire à U Tcu-

NEUV1LLE-EN-FERRAIN 
i l a V i e i l l e - M o t t e 

CABARET 
SEPT 

MAISONS 
d e j o u r n a l i e r * . 

e t 2 6 A r e s 6 8 C e n t i a r e s 
• s 

fonds et Jardin potager 
A VENDRE 

Le l u n d i 1 0 j u i n , i 3 h., en 
l'etude de M» UHESQllKHE- no­
taire. 

Revenu total MO fr. 87115 

Avenue des Marronniers 
s i t u é e d a n s p a r c m a g n i f i ­
q u e , i l a s o r t i e d a R o u b a i x , 
t e r r a i n s & r e n d r e p o u r 
c o n s t r u i r e v i l l a s e t m a i s o n s 
d e p l a i s a n c e , i l ' e z e e p t i o a 

*de t o u t c o m m e r c e e t i n -
d n s t r i e , l a r g e o r d e l ' a v e n u e 
2 0 m è t r e s , a r e c j a r d i n e t s 
e n a v a n t , s u r u n e l o n g u e u r 
d e 4 2 5 m . V i l l a s à v e n d r e 
e t à l o u e r . F a c i l i t é s d e p a i e ­
m e n t . A r r ê t d u c a r 4 v a ­
p e u r . P a s d ' o c t r o i . S'ad. i 
M . C h a n t r y , r o u t e d e R o n ­
b a i x , 9 , i M o n s e n B a r c e u l . 

SAINT-GENOIS iBELCKJOEi 
? " £ " £ • ftst^attao, t a r i u f 
«•TmrHmmntixKUtoUfThvm, 
«•S vendre ou i louer ma5ou de 
ramp»^eaveev«te»éetwn<xane*a, 
jaritii, et terre», aa eentre de la 
romniuue, t- terrain industriel, 
t 61» n». carrés, tenant A statioa 
Sauit (ienois Helchin. — Sud à M. 
Ucaouier, no taira a Courtrai iBal-
RNlue). hase! 

boulevard de Pari 
Ion, rafle a manger, euisioe, arriértt-
cuisiue.grande buanderie, i iliasa 
bre», gai k l'étage, arix modes*. 
S'ad. rue du Trlcbon, A, Roub.iix 

87117 

noy.à 
utagede tout commerce ayer deant 
vitrine» ; x« un» maison à utaae 
a ttfalcraei atar***» a Lis. swot 
loyer; ] • an bMtuninet à l o u e r 
au centre de Itouban, libre de 
brasseur. S ad. ru» de Lannov. N0, 
Houbaix, 171714 

TOI ll< O I \ « 

MAISONS AYEC JARDIN 
X louer présentement diverses mai-
U M a r i c jardin S'ad. c ne* M. J nies 
M»rexK.uix. 47. frrfteeTh+ers. 77&»H 

, a usage 
L d'habi­

tation, avee porte cochfre.sitnee rue 
St José pi», Su, remise a DÉ'ufcompU-
temeut.au rt»2-f1e-fhânŝ i*c • salon, 
lallc à Mafaff raishte. arriere-
caisine, grande c a v , ronr naviV*. 
5 < liambrrt au 1er» etaye au de&su» 
des cuisines, etc. S'ad. 30. rue Dan 
bentoD. Hou baux. Sfiyî» 

ntée, 
avec fuur per-

ferrionnt*, à louer ponr te ter :ioiU 
prochain, dans quartier populeux. 

BOULANGERIE. 

Houh; 

MOUYAUX A LOUER 
WalHAtiMet étaare e n c o n t e n i r -
l i o n pour ouvriers! e t conr-
I r e m a i t r e s rh.-niin Duriez, un s 
de la lioulle et chemin de la GfeeV 
lielle dea Malade» .nomellcs rues). 
Toute» les maison» auront pompe 
a ean de puits et pompe à eaa de 
eiteruc. cabinet d aisances et pelil 
hangar le tout renferme par un 
mur de cour de 3-îe. Kn pins des 
petit» et grands jardin» Jusqu'à 
3o m. de profondeur, soi- » m. de 
largeur, tous renfermes par de» 
romr» arfilnrielle». Malsons finies 
courant Juillet, loy»r partant du 
1er Août, 14 fr., 13 fr. et là fr. 30. 

lit u \ b e a u x r a h a r e l » 
Les personne» qui désirent U 

bien èlre feront bien de le» visiter 
Terrain À vendre rue 6 m. utile de 

I7 t t -»m. . très bon mareliè avec 
facilites, s ad. 19. r. d Isly, lloub.au 

ItiiliOS 

MAISON pour rien 
l . a Huche» Rou»Maéei>itne>. offre 
teule» tor lo»de coautmiaieoiuiaian-
tageutes pour acquérir nne maison 
ou d u terrain propre à bâtir d a n s 
le» motlleiircs condition» de bon 
marché et a \ ec les plus grande* fa 
cihles de paiement. 

Pour de» m a t o n s variant de 3.SOU 
à 7.000 fr.. les loyers avec amortis-

i ai i : J3 
40 fr. par mois, suivant la valeur 
des maisons. 

Le locataire-acquéreur de farinche 
fait donc l'économie de sa maison 
en 10 ou ta ans, en payant simple­
ment sou Loyer comme il le ferait 
ailleurs; il a en plus la garantie 
qu'en cas de décès sa maison est 

Sayec imaiédlaleuicnt et appartient 
sa famille. 
Toute persanae désireuse de pro­

fiter de celte combinaison, toit pour 
louer ou acheter une maison ou 
aebeter simplement dn terrain à 
batlr à payer comptant ou par ver 
Mateiils uiensaels, peut s'adresser 
aaa bureau r. de la Huche, (4. rue 
da Collège, où tou» le» reuMitme-
meotsiui seront donnes. so9z6 

gasius et écurie, située rue du »'res-
n»y, It, a proximité de la gara, 
pnprea tout commerce. S ad. rue 
dalOuest. *". noabaix. SUN 

M â K f i l l J o l i e maison à lo 
axAlMlB «place» en bas. gi 
jardin muraille avec arbres fru 
tiers, 4 chambres et grenier, située 
rue du Blanc-Seau, 400, Tourcoing. 
S'ad. U r. d'AUace, Houbaix. S57U 

autre journa­
lier, coquettement tapissée, eaux à 
volonté, gaz, cave. etc.. a louer 
rue ri lokermann. 171. Roubaii. S'y 
adresser pour visiter. Prix 36 fr. 

train, une ancienne 
charcuterie bien achalandée, avec 
jardin, s,tiK-e rue de l'Ancien Bu­
reau, à Wattrelos. S'ad. àrotè.cliez 
Mil» Kourlinnie, avec bonnes réfé­
rence». 87l6Sd 

A T/riTTlDr tirande maison avec 
» Lit 11Itli jardins d'agrément 

et fruitier d'une contenance de 
70 are» 170 m. de façade et tflû m. 
de profondeur) si» à Tournai, 
e.liautsée. de Lille. S'ad. àM Maillet, 
l.rand l'Iare. CS. 80830 

à l'étage grenier, cave, eau des 
deux sortes, loyer 20 fr. par mois, 
an* antre à mage de commerce ou 
non, j chambre» a Tetace, grenier 
et cave. S'ad. rueCliapeilc-Carretie, 
31, Ronbaix. 87!7>Jd 

i T P T IPD -» louer salle pouvant 
AlCiLl t iH «ervir d'atelier a char 
pentier. ébéniste ou autre, condi­
tions avantageuses. S'adr. rue du 
Moafin. 103. Ronbaix. 87174d 

EMILE n i E U X 
AtiEVr IMMOBTLTtn 

46, m de la Gare, kl [...bail 
A LOaUER : Rue Jouiïroy, un* 

belle maison. 
(lue Rirhef in i , 4. 
Une Moage. un magasin a louer 

tsufr. 
Rue de l'Espérance, 7, maison à 

eraiid'porte. 
Hue l 'e l lart . 433. 
Rue de la l ia*. 46, rez de chaut-

sée à louer pour le 1er juillet. 
Hue du Curoir, H, 
Rue de la l.'are, 83. 1er étage. 
Rue .saint-Louii, 59. 
Iloiilev.ird de Slrashanrg, I3J. 
Hue Coadorcet, t e l6 . 
Hue Richard Lenoir, 13. 
Rue de la tiare, s3, 1er étage. 
Rue dn Nord. t. 
Rue de la tiare, 46,1er et le étage 

à louer de suite. 
A CÉDER très bon commerce de 

chapellerie dans beau Quartier de 
la ville. Prix modéré. 

A céder a Lannoy dans d'PTcel 
lentes conditions le café .le l'Ilote!-
de-Ville avec chevaux, voitures, etc. 

A \ K \ D K K rue de l'Espérance. 
73. maison avec porte-cocliére et 
grand magasin. 

Pour cause départ de Ronbaix, 
à vcittlreunabeflepetite propriété 
de rapport peur I* prix de i; MU 
fr., prix trvsavantageux, 

A v e n d r e en imyiertant établis­
sement horticole avec serres, oran­
gerie, grand nombre da châssis à 
couche, plantes vertes, fleurs, che­
val, voiture et tous le» accessoire». 
On peut entrer en jouissance de 
suite. Le prix est très avantageux 
et l'affaire très bonne. 

Stdrester pour renseignemeats 
et traiter t M. Emile Desaarbictix. 

H.WILMOT 
« • , r. f a i l l i t » , RouLiaix 

PRÊTS SUR HYPQTHEQUCS 
•ciats. mies le Fropriciét 

1.01ATOIJV8 OIMUEIBI ES 
.11703 

Beaux Terrains à bâtir 
Une Bon,lur de Perthei 

*t rue des Crn;i;ieii«j 
iprr» de la Manuellenc). 

PAB LA VlLLB 

Construction avantagease 
SANS TEaRASSEMENI 

PRIX TRÈS M O D É R É S 
eux preittian a, tuteurs 

IV*. I K l . CufFCI ET GABniïL 
il, m it l'Ifmit, nMkii'. 

XI8S8—5t«st 

MAISON D'EDUCATION 
rnitiGE* rtn 

C : A . 3J3T.T»J E T 

ALBERT DESPRETZ 
R e c e v e u r d e R e n t e s 

e t r ies t . ,vers 
1 2 6 , r u e Dlai icbei i ia i l le , 126 

R O U B A I X 
A c h a t » — V e n t e s e t l o e a -

tievna d'Inuncublea — R ê -
dàaclinns- d e b a u x . 

Assurances 
Vie, Incendie, Accidents 

SŒURS DE LA VISITATION 
M a r i e r S t a t i o n E e n a m e 

(ligne de Courtrai à Bruxelles). 

l a p e de 9 ans. Les orphelins de 
père et de mt?rc ou seu lement de 
mère peuvent v rester jusqu'.i 
l'J an? , pension IKÎ» fr par an. 862:6 

ÀDDartementskChambres 
A LOUER 

P u b l i c i t é é c o n o m i q u e : C h a ­
q u e m e n t i o n d ' u n e l i g n e de 
c e t a b l e a u s e paie r i n g t c e n ­
t i m e s ; s i x j o u r * : s o i x a n t e -
o u i n x e c e n t i m e s ; d i x j o u r s : 
u n franc r i n ) | t cirroî c e n t i -
m e a ; v i n g t j o u r s : d e u x 
ii ânes ; u n m o i s : t ro i s 
f rancs . Ce t a b l e a u e s t p u b l i é 
d a n s l e s o e u x é d i t i o n s d u 
« Journa l d e H o u b a i x », 
s o i r et m a t i n . 

Chambre garnie, (Irandc-Ru:, 101, 
17*. oornie, me des Arts. tôt. 
t*. garnie, me d» Lille, g». 
tn «amie. Si), rue du Cnroir. 
ajasarlRar jjarni rue de la Lys, 54-. 
Aup. garni, rue d'I kermann, ICI. 
Hei-de-rh. r. St-Piat, 13-»4, Croix. 
Ch. garnies, rue de Tourcoing, 49. 
Hezde-rh. garni, 47. rue Sébastopol. 
CAamnrr*. t»7. me l'etlart. 
Ch, sairniêt, a8, rue du Curoir. 
J/uou.iui. r Jnles Dercgnaucourt. 10 
L'k.aurn. r. Jules Dereirnauconrt.fO. 
L'a. fl'Miiii, nie de t'.rouy, 71. 
(.'*. (sirnir, me des Arts 50bis. 
Ck.enra nu HOU, pi. SI Louis. 6t.Tg. 
ttzde Chimssèe, r. Henri Martin,i5. 
AvfKirl. rue Henri Martin, 13. 
Ci. (jarairru» d'Hem. 53 
Arinrlrmenl 3». rue du Collège. 
Afu .etC*. uai'H.,16. place de la liare 

ENSEIGNEMENT 
ihoi iunc, re<-c-

vrait dan* sa famille comme pen-
Mennaire jeune h o m m e à nui elle 
donnerait des leçons. Meilleures 
réferenee» fournies. H. Foley. 65 
llorsford Road, Brixton Hill London 
S. W . Pour rense ignements t ad 
rue Main, 17, H o u b a o . 871814, 

THE8ERLITZSCH00L 
OF LANGUAGES 

150 succursales 

L&NGUES VIVANTES 
L e ç o n s p a r t i c u l i è r e s 

p a r 

Professeurs nationaux 

ÏÊTHODE BERLIN 
E m p l o i e x c l u s i f d e l a 

l a n g u e e n s e i g n é e . 

ROUBAIX 
r. de la Gare, 100 
LILLE, ras Nationale, 101 

P E N S I O N N Â T 
DES SŒURS APOSTOLINES 

• e r e f e e t n - l e z - A u d e n a r d e 
surlaligned'Andenar.le. Avelehem, 
llerscaux et Mouscron. Situation 
exceptionnellement hygiénique,près 
du mont de lEnclus. Mait. dipl. 
frane., rtarn.. angl., trav. i t'aie . 
coupe, confect. et ace*, minae. 
Cours apéc. flamand, gratuit pour 
élève wall , 175 fr. par an. 86W4 

OEMANDES&OFFRES 
D'EMPLOI 

AV4S 
Ke pas anresserie» lettres en ré­

ponse aux annonces au Dissrrrsra 
oc rotriNAL. maisbieo aux initialet 
indiquées dans t'annonce.Kxemule: 
F. S. 46. bureau au lûurnal de /<ou-
tatciannonre a»...!. Le* letiressoat 
remisesou réexpédiée» fermées a 
l'intéressé.Les lettres rrnuses di 
rectement au bureau da jourual 
ooivent êtredéposeesdaoa le. boîte. 

L'administration da journal n'ou­
vrant pas les lettresadresséetàdes 
initiales ne peut reponare aettim-
bres-posle ou documents quelcon­
ques qui l'y trouvent loint». 

Winr tout» auBouce portant ta 
mention : Prendre ladresm au ou­
trent duiostmat.ilesl indispensable 
en Oetnund&nt cette adresse d'indi­
quer u numéro de l'annonce. 

PîalIBTTFD f , n demande on 
O V U n i l t i R courtier pour fsire 
des assurance» a la commission. 
Ecrire A. P. B., bureau du journal. 

m** 

isur plaee dans une 
importante maisou de laine pre­
mier vétéran désire trouver em-
Êtoi analogue. Ecrire A. V. lèt 

ureau du journal. Tourcoing o7t*9 

bien au courant delà mise en t 
tore, pour un rayon anglai»ct ayant 
déjà rempli cette besogne cliezui 
négociant. Ecrire A. B7 C bureai 
du journal. 8713 

bonne famille, certificat» d'huma 
iiités complètes, géomètre-, très actif 
et au courant des assurances de-
sire place bureau ou occupation 
analogue, conditions 1res avanta­
geuses. Kcnre A V.D il. rue de 
Tourcoing. 87. Itoobaiv. 87l77d 

IN^KCraOEMANDl 
Qa d'Assurances > ic populaires. 
Rentes et Accidents, d.mande un 
I n s p e r l e u r punr te Nord-Kraoce, 
pouvant verser rantiun. Appointe-
nient flic et fort-.s commissions. 
Ecrire à la Société Caiiloitc. boule­
vard Frère-Orban, 31, S Gand (Bel­
gique), mn 

teriei ix. bien 
introduit en fabrique, pouvant Jus­
tifier d'un clillfre d'affaires impor­
tant, cherche la représentation 
d'une filature à forfait de ia région. 
Ear. Il H. I 39, poste restante . A 
Ronbaix 06i4S 

ON DEMANDE 
U n h o m m e c a p a b l e , b i e n i n ­
t r o d u i t a u p r è s d ' u n e g r a n d e 
c l i e n t è l e , c o m m e r e p r é s e n ­
tant p o u r l e fil d e l a i n e d e 
l irait f o r t . MM. l e s p o s t u ­
l a n t s a y a n t d é j à t rava i l l é 
a r e c s u c c è s d a n s c e t t e bran­
c h e , s o n t p r i é s d ' e n v o y e r 
l e u r s of fres a r e c d e b o n n e s 
r é f é r e n c e s s o u s 11. .1. 1 1 ? à 
l l . - u i s e n s l o l n A V o g l e r A.G. 
à B e r l i n W' s . 87154 

expérimente, 
pouvant fournir le» meilleures ré­
férences, désire tenir ou vtriller des 
comptabilités. Etabbuements ou 
vérifications d'inventaires Kcrire 
B.L.Ë. iltil bureau du journal. 

87013 

CHEF DE FABRICATION 
âgé de t t ans. connaissant A fond 
la composition et la décomposition 
des draps, eomectlons et robes, 
dessin» armures st jacquard et au 
courant du lissage, demande place 
S'ad. 57, r. de Stralbourg, Tourcoing. 

M H 

CHEF DE FABRICATION 
On demande un boa chef de fabri­
cation stTiens, connaissant à fond 
la fabrication do draperie, armure 
et robes fantaisies,lâchant compo­
ser et décomposer les tissus. Inutile 
de se présenter sans être muni de 
références de 4éT ordre et ayant 
déjà rempli ces fonctions. Ecrire 
E. Z., bureau du journal. K6971 

DIRECTEUR DElffsSA&E 
On d e m a n d e , pour ftoubaix, e n 
directeur de l i t t a g e bien a n cou­
rant de l'emploi. Inutile de se pré­
senter s a n s de sérieuses références. 
Ecrire J0, ru* du Pays , Houbaix. 

87117 

qiies heures 
de liberté par jour, désire les cm 
plover pour recette» -ou écritures 
Références de ter ordre. S'adr. 66, 
rue St-Maurice. Ronbaix. 869*7 

bains . S'adr. teinturerie Renard 
Raquct et Cie, rue o!cs ugiers.Croix. 

87437 

CHEF D'ATELIER Eïr.lïïpeî:: 
conn. à fond mater, de tiss. et IL , 
gêner . mot . à gar, à pétr-, A va . , 
autom. et éclair, e l ec tn . . re.h t it . 
stable dans mai son se . Ecr. tî. V., 
bureau dn journal . 87185 

çon sobre, t n s 
courant du métier . S'ad. B N . 
du Collège. Ronbaix. 87i 

OUVRIER EN DÉCHETS 
est demandé de suite et de préfi 
reiKv c o n u a i s i a n t la matelasser ie 
et l 'esrargassage ou bien sortant 
d'une m i s o n similaire. S'ad. chex 
M. Seloste , rue Turgot. 10*. Itou-
baix . 87t8ld 

Mécanicien-Electricien 
connaissant la mécanique et l'élec­
tricité à fond, sachant faire tontes 
les réparations et le neuf, d é s i n ratt 
emploi dans une usine. Ecrire D.O., 
bureau du journal . 87171 

OUVRIERS PEINTRES "ËË, 
bons ceitiiicats sont demandés 
chex M Jean Cordonnier, ta. rue 
Notre Dame. Houbaix. 8*13} 

hef de fabri­
cation, connaissant tous les articles, 
demande place. Irait à l'étranger. 

scurt pour lainages. 
Prendre l adresse aux bureaux du 
journal. 8-353 

SERRURIER-POELIER ,',," 
mande bon serrurier pocher, eties 
M. H. Coursell*, Sri, Grande Hue. 
Houbaix. S7l»#d 

COIFFEUR totalité ou en partie, 
bonne occasion. S'adr. bureau du 
lurnal STîOOd 

très en voitures et des selliers gar-
uiaseurt. S'ad. à la carrosserie J B. 
Delniée, à la Croix-Blanche, Croix. 

87l96d 

raille, bien é levée , bien éduquée et 
fort tranquil le , demande place chez 
une personne sente . S'ad. 76. rue 
I.«fontaine. Houbaix. 87tv4d 

dans le com­
mère* dé l i re place dans pâtisserie 
ou autre. S'ad. rue de Lannov. 116. 
Houbaix. 8~!6M 

COUTURIÈRE vriére pour le 
corsage est demandée rue Lacroix. 
5, Houbaix . I7ISM 

DEMOISELLE DE MAGASIN 
Demoiselle de 20 an» ayant déjà 
été dans !c commerce désire place 
de demoiselle de magasin, aiderait 
an besoin an m'nage, Ecrire P. M. 
bureau du journal. 87M6d-

COUTURIÈRES des' £ 5 3 . 
sarhant bien travailler à la ma­
chine a coudre, pour faire la -he* 
mise d'homme et le capot de fera-
rat?. S'ad. S3, rue Lafontaine, Roa-
baix. 87169d 

COUTURIERES., itr uneapnren-
tr* coiitiirit-re de 43 A 14 an», rua 
du Général Chanzy. 63. Houbaix. 

S7hS3d 

demi ouvnére 
repasseuse rue de Ma Campagne, 
130, Rouhaix. 87457d 

udedeï 
bonnes lessi­

veuses pour buanderie Travail as­
suré loule l'année. S'ad. *7, rue 
Kleher, pn t la Croix blanche, a 
Croix. 874844 

I P l ; C I i 7 r n o r C , > n demande de 
àaliOOil liUOLo bonnes lessiveu­
ses avant travaillé en blanchisserie 
et des bonnes repasscoses ,-be* kl. 
I.epercq Capon, rue du Congé, (SS. 

nne servante, dr-
des jimmees cour lessiver 

>vrr. S'ad.rue del'lndustne, 
uni v 87I4M 

cuisine bourgeoise et entretenir 
maisou est demandée 15, rue Mi-
merel. Houbaix. 17171 

fille 
sérieuse, au courant du service et 
sachant 1res bien coudre, demande 
place de femme de chambre. Beaa 
cerliUcals. Sad . l t , rue de la Halle. 
Roubaix. 87037 

FEMME DE CHAMBRE J<nu1 
sachant bieu coudre et connaissant 

NOURRISSON » » M . 
nourrisson Soin» m a t e r m l s Pren­
dre adresse bureau du journal. 

M 
san» en­

fants une servante très propre, au 
courant du service. On exige d* 

isHgnements. S'ad. rne de 
135 bis. Roubaix. 8714M 

servante de 18 à tt) 
ans, 427, rne d* Lannoy, Houbaix. 

87tltd 

glade, place d* la tiare, bon» rerU-
licats exigi». 17431 
C r B U A V T r t>u demande une 
OLnTJllI I L servante de 16 a as) 
ans, aimant bien les enfants. S'ad. 

jutrd. Tourcoing. S7t8Sd 

SERVANTE ^ ^ " î V ^ 
il», rua 

ponr Tourcoing, an courant du i 
vice, bous gages, pat de 
Prendre 
journal. 
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